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Résumé de l'article
Le « Persan » de la communauté des chercheurs en sciences humaines, n'est-ce
pas un peu le théoricien? Comment peut-on être théoricien? Rica écrit à Ibben :
« Les habitants de Paris sont d'une curiosité qui va jusqu'à l'extravagance [...] Si
quelqu'un, par hasard, apprenait à la compagnie que j'étais Persan, j'entendais
aussitôt autour de moi un bourdonnement : Ah! ah! Monsieur est Persan ? C'est
une chose bien extraordinaire ! Comment peut-on être Persan ? » C'est un être
bien étrange, en effet, que celui qui consacre autant d'années d'écriture pour
préciser de long en large comment voir les choses sociales et politiques,
comment en traiter avec intention de « science », mais qui, finalement, les dit
souvent en dehors de l'appareil analytique si patiemment construit. Rica avait
préalablement confié à son correspondant: «Je ne me croyais pas un homme si
curieux et si rare [...] Cela me fit résoudre à quitter l'habit persan et à en
endosser un à l'européenne, pour voir s'il resterait encore dans ma
physionomie quelque chose d'admirable [...] Je me vis apprécié au plus juste
[...] car j'entrai tout à coup dans un néant affreux.»2 Hors l'acte propre de
théoriser, le théoricien est un chercheur comme un autre, soumis aux mêmes
critères critiques que tous les autres praticiens. Il n'est plus « Persan ».
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